
Jean Cavalier, chef camisard par Pierre Antoine Labouchere, 1864.

THE COUNTRY OF THE CAMISARDS

Lyrics: W. P. Bannatyne
Music: J.C. Rosaz

song for voice & guitar
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THE COUNTRY OF THE CAMISARDS

Lyrics: W. P. Bannatyne
Music: J.C. Rosaz
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THE COUNTRY OF THE CAMISARDS

We travelled in the print of olden wars;

Yet all the land was green;
And love we found, and peace,
Where fire and war had been.

They pass and smile, the children of the sword -

No more the sword they wield;
And O, how deep the corn
Along the battlefield!

LE PAYS DES CAMISARDS

Nous avons voyagé dans les traces des guerres d'autrefois 

Toute la terre était pourtant verte ;

Et nous avons trouvé l'amour et la paix,

Là où il y avait eu le feu et la guerre.

Ils passent et sourient, les enfants de l'épée -

Ils ne brandissent plus l'épée ;

Et oh, comme le blé est profond

Le long du champ de bataille !


